
 
Approche de la prison : rationalité pénale, droit(s) et critiques sociales 

 
Gilles Chantraine 

Boursier postdoctoral du CICC 
(Janvier 2003 à juin 2004) 

 

 
Gilles Chantraine nous vient de l’Institut fédératif de recherche sur les économies 
et les sociétés industrielles (IFRESI) (Université de Lille, France). Depuis la fin de 
son postdoctorat, il a obtenu un poste au CNRS en France.  
 
La fin de ce postdoctorat, supervisé par Marion Vacheret et Pierre Landreville a 
été consacré, outre la rédaction de différents articles, à l’analyse des entretiens 
réalisés dans trois centres pénitenciers de niveau de sécurité médium dans le 
cadre de la recherche intitulée : « La vie en détention. Ordre, sécurité et 
insécurité : Le rôle des leaders ». 
 
Notre analyse s’est concentrée sur trois ordres de phénomènes : le leadership de 
certains détenus, le système de donnant-donnant entre gardiens et gardés (dit 
« système bonbon »), et l’émergence de formes relativement nouvelles de savoirs-
experts sur lesquels se fondent un ensemble de programmes psychosociaux 
visant à réformer et « responsabiliser » les détenus. L’analyse a fait apparaître 
que l’institutionnalisation des formes de leadership à travers le fonctionnement 
des « comités de détenus », leaders officiels chargés de policer les rapports 
sociaux en échange de l’obtention de récompenses individuelles et collectives, 
constitue une configuration originale au cœur de laquelle, paradoxalement, 
c’est au nom des valeurs d’autonomie et de liberté relative que les détenus sont 
appelés à prendre une part active à leur propre assujettissement. Ces processus 
constituent le socle de l’ambivalence fondamentale qui caractérise la 
multiplication des droits accordés aux détenus. En effet, s’ils permettent un 
« confort » relatif en détention et restreignent certains types d’arbitraire, de 
privation et d’humiliation, ils sont également le support d’une 
instrumentalisation active des marges d’autonomie au seul profit du « bon 
ordre » carcéral.  
 
D’un côté, cette analyse empirique nous a permis de distinguer cette stratégie 
de gouvernement du modèle disciplinaire décrit par Foucault dans Surveiller et 
punir : il s’agit moins de dénoncer l’inertie disciplinaire de l’institution que 
d’analyser la manière dont une modalité d’exercice du pouvoir en émergence re-
problématise l’exercice de la souveraineté et de la discipline en détention. D’un 
autre, côté, l’analyse a permis de décrire le jeu interactif concret (enrôlements, 
pseudo-conformités tactiques, négociations, résistances), que cette nouvelle 
forme de gouvernement structure. 
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